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Fitness-tracker: imprécis mais motivant

Les bracelets connectés ont le vent en poupe. Mais leurs 
résultats sont-ils exacts? L’équipe scientifique du Dr Euan A. 
Ashley a comparé sept appareils différents et les a testés 
sur 60 volontaires. Étaient mesurées la fréquence cardiaque 
et l’énergie dépensée. Les chercheurs ont confronté les 
données des bracelets fitness avec deux méthodes médi-
cales gold standard. Alors que pour sept des fit ness-trackers, 

le pourcentage d’erreur se situait en dessous de 5 % pour 
la fréquence cardiaque, l’ensemble des appareils étaient 
bien plus inexacts concernant la dépense énergétique, avec 
un pourcentage compris entre 27 % et 93 %. D’après le Dr 
Ashley, c’est donc une mauvaise idée d‘utiliser un fitness-trac-
ker pour calculer ce qu’on a brûlé à l’entraînement.
Sources: heilpraxisnet.de, med.stanford.edu; doi 10.3390/jpm7020003

Masque respiratoire contre l’apnée du sommeil 
De nombreuses personnes souffrent d’interruptions de la 
respiration durant le sommeil, ce qu’on appelle l’apnée du 
sommeil. Une des méthodes de traitement efficaces est 
l’utilisation d’un masque respiratoire qui peut également 
contribuer à l’amélioration de l’odorat; c’est ce que des spé-
cialistes de l’hôpital du canton d’Argovie ont découvert lors 
de recherches menées sur 35 patients souffrant d’apnée 
du sommeil moyenne à sévère. Les médecins ont analysé 
leur odorat avant le traitement avec un masque respiratoire 
puis trois mois après celui-ci. Ils expliquent cette améliora-
tion en grande partie par la diminution de l’inflammation 
de la muqueuse nasale.  

Source: hôpital du canton d’Argovie SA
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Vaccin contre  la grippe et le rhume
Certains ne se protègent pas contre les maladies infec-
tieuses telles que la grippe car ils redoutent de se faire vac-
ciner par injection. Le centre allemand de recherche sur 
les infections Helmholtz (HZI) se concentre donc pleine-
ment sur le développement d’une méthode de vaccina-
tion alternative. «Si nous administrons le principe actif par 
spray nasal par exemple, cela présente l’avantage qu’en 
plus de former des anticorps contre le virus, les mu-
queuses elles-mêmes sont immunisées», explique le 
Dr Kai Schulze, scientifique du département de vaccino-
logie du HZI dirigé par le prof. Carlos A. Guzmán. Autre-
ment dit, si les muqueuses entrent ultérieurement en 
contact avec le virus, elles pourraient directement se dé-
fendre. Cependant, comme les muqueuses détruisent 
aussi les principes actifs du vaccin, d’autres substances 
dites «adjuvants» (comme l’AMP cyclique) et renforçant 
leur efficacité doivent être ajoutées au «cocktail de vacci-
nation». Pour protéger encore davantage les principes ac-
tifs du vaccin d’une destruction par les muqueuses, les 
scientifiques les «emballent» dans des nanoparticules. De 
premiers tests sur des souris infectées par un virus de la 
grippe se sont avérés très prometteurs. Un vaccin contre 
la grippe sous forme de spray nasal est autorisé en Alle-
magne depuis 2012. Ce spray contient un vaccin vivant 
au lieu du vaccin inactivé normal. Néanmoins, seuls les 
enfants et les adolescents jusqu’à 17 ans peuvent en pro-
fiter: le principe actif ne fait plus effet chez les adultes.

Source: helmholz-hzi.de; doi: 10.1016/j.nano.2017.05.012

Les statines influencent le vaccin contre la grippe
Les statines sont des substances médicamenteuses d’une 
catégorie entre autres utilisée comme hypolipémiant et 
pour protéger les vaisseaux sanguins du cœur et du cer-
veau. Les substances actives agissent également sur le 
système immunitaire, c.-à-d. qu’elles ont un effet immu-
nomodulatoire. Les statines sont avant tout utilisées chez 
les seniors; aux USA, elles sont prescrites à près de deux 
personnes de plus de 65 ans sur cinq. Grâce à leurs pro-
priétés immunomodulatoires, les statines agissent aussi 
sur l’efficacité d’un vaccin contre la grippe: comme deux 
études parues en 2016 l’ont démontré, leur efficacité di-
minue après la prise des médicaments.

Source: infekt.ch

Le vaccin contre la grippe doit devenir plus  
efficace
L’année dernière, le vaccin contre la grippe a seulement 
protégé environ un quart de la population de 65 ans et 
plus. La raison de ce faible taux de protection: les virus 
de la grippe mutent très vite et le cocktail de vaccination 
composé de différentes souches de virus doit être, pour 
des raisons liées à la fabrication, déterminé six mois avant 
le début de la saison de la grippe. Les chercheurs tra-
vaillent donc à un vaccin universel composé des parties 

des souches de virus qui restent stables. «Ainsi, il serait 
possible de résoudre les problèmes de la farication an-
nuelle du principe actif, de la vaccination annuelle et sou-
vent insatisfaisante», explique la chercheuse Hedwig Rog-
gendorf dans un entretien avec science.ORF.at. Des 
études sont aussi en cours pour améliorer l’efficacité du 
vaccin contre la grippe chez les personnes âgées, car leur 
système immunitaire ne répond plus aussi bien. Outre 
de plus fortes doses, l’administration d’un vaccin sous- 
cutané plutôt qu’intramusculaire pourrait fonctionner. En 
effet, de nombreuses cellules sentinelles du système im-
munitaire inné qui réagissent bien au vaccin se trouvent 
encore sous la peau. L’efficacité des vaccins pourrait aussi 
être obtenue par des intensificateurs (adjuvants). Comme 
de premières études l’ont démontré, des effets similaires 
peuvent être obtenus avec des liposomes artificiels. 

Sources: science.ORF.at; DocCheck.de

Vacciner les enfants, protéger les seniors
D’après Alexander Kekulé, professeur de microbiologie 
médicale et de virologie à l’université Martin-Luther de 
Halle-Wittenberg et directeur de l’institut de recherche sur 
la sécurité de Halle, l’efficacité du vaccin dépend surtout 
de l’âge du patient. Kekulé déclare: «Le meilleur moyen 
de protéger les personnes âgées serait une vaccination 
générale des enfants comme aux USA. Les personnes 
âgées en souffriraient moins et les enfants en profiteraient 
aussi, car ils ont très souvent la grippe.» Stiftung Warentest 
partage cet avis: «Nous recommandons surtout de vacci-
ner contre la grippe les enfants et les adolescents. Ils sont 
particulièrement bien protégés car leur système immuni-
taire répond parfaitement. De plus, ils répandent énormé-
ment les virus car ils ont de nombreux contacts sociaux. 
Leur vaccination protège également les non-vaccinés et 
les groupes à risque.»

Sources: DocCheck.de; www.test.de
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Quand partager rend heureux

«Il y a plus de bonheur à donner qu’à recevoir»: Paul nous 
transmet ces paroles de Jésus dans les Actes des Apôtres 
(20, 35). Des chercheurs chinois ont prouvé que le fait de 
partager et d’offrir rendait les adultes heureux, mais aussi 
les enfants âgés de trois à cinq ans. La façon dont les en-
fants partagent et la réaction que cela entraîne chez eux 
dépendent toutefois des circonstances: lors de l’étude, les 
enfants ont partagé un plus grand nombre d’autocollants 
lorsqu’ils étaient incités à le faire. Toutefois, ceux qui les 
avaient offerts d’eux-mêmes semblaient plus heureux.

Sources: science.ORF.at; doi 10.3389/fpsyg.2017/00867

Lire transforme le cerveau profondément
Notre cerveau n’a pas de centre de lecture. Il y a, en réa-
lité, bien plus de zones cérébrales associées à la lecture 
qu’on ne le pensait jusqu’à présent. Des chercheurs de 
l’Institut Max Planck de psycholinguistique à Nimègue ont 
appris à lire et à écrire à 21 analphabètes indiennes pen-
dant six mois. À l’aide d’une IRM fonctionnelle, ils ont pu 
démontrer que le processus d’apprentissage a entraîné 
de profondes restructurations fonctionnelles, même dans 
des parties du cerveau très anciennes. Autre découverte 

de cette étude réjouira les lecteurs de Vista: le cerveau 
humain peut continuer à vivre des transformations posi-
tives importantes à l’âge adulte. 

Sources: scinexx.de; doi 10.1126/sciadv.1602612

Les bébés ont un système immunitaire réduit
Jusqu’à présent, on pensait que le système immunitaire 
des nouveau-nés n’était pas encore mature et qu’il de-
vait encore se développer. Une nouvelle étude suggère 
toutefois que ce n’est pas le cas et que, d’abord, il fonc-
tionne comme si un frein à main était mis. Des chercheurs 
de la faculté de médecine de Hanovre et des Universités 
de Bonn et de Münster ont découvert que les alarmines 
S100, des substances libérées dès la naissance chez le 
nourrisson, empêchent les bactéries de déclencher des 
infections. Selon eux, cela empêcherait que le bébé ne 
réagisse trop fortement aux bactéries et aux corps étran-
gers inconnus et souvent inoffensifs présents à l’extérieur 
du ventre maternel.

Sources: idw-onlinde.de; doi 10.1038/ni.3745

La «nourriture» des bactéries intestinales
Alors que des centaines d’espèces de bactéries s’agitent 
dans nos intestins, elles ne sont que cinq chez la droso-
phile (Drosophila melanogaster). C’est pourquoi cet in-
secte sert d’organisme modèle pour les recherches dans 
ce domaine. Une étude réalisée par des scientifiques por-
tugais et australiens montre que deux espèces de bacté-
ries présentes chez la drosophile permettaient d’influen-
cer le comportement alimentaire de leur «hôte». Si la 
drosophile présente une carence en acides aminés es-
sentiels, ces bactéries intestinales semblent modifier son 
métabolisme de sorte que cerveau et corps sont convain-
cus que ce dernier est saturé en protéines.

Sources: phys.org; doi 10.1371/journal.pbio.2000862
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